La neige est d’une pureté menteuse…
           Alors qu’on nous rabâche à longueur de bulletin municipal et en particulier au moment des élections que nous vivons à Remiremont avec une fiscalité modérée et exemplaire grâce à une municipalité vertueuse, les Romarimontains découvrent avec la réception de leur taxe d’habitation et avec grande surprise que l’augmentation par rapport à l’année précédente dépasse allégrement les 5 %.

           Il va falloir boire le poison même s’il nous est présenté par Monsieur le maire dans une coupe d’or, la part de la commune n’augmentant modestement selon lui que de 2,51 % sachant tout de même que le taux d’imposition est, excusez du peu, de 17,85%. Certes,  il ne ment pas mais il se drape dans la blancheur de son turban sachant pertinemment  que la fiscalité ne peut aujourd’hui s’apprécier que globalement, en particulier parce que des charges jusque là supportées par la commune le sont désormais par la communauté de communes à l’instar du fonctionnement de la bibliothèque.
          C’est la raison pour laquelle il ne faut pas juger l’arbre à son écorce mais chercher à connaître le fond du panier, c’est là la seule réalité qui vaille pour le porte-monnaie du contribuable et le 4 pages de la Direction générale des finances publiques arrivé ces jours ci dans les boites à lettres est on ne peut plus clair : + 2,51 % pour la commune , + 33,33 % pour le syndicat de communes, même si cela ne représente que quelques euros, + 12,71 % pour l’intercommunalité et ça commence à parler, + 8,39 % pour le département pour couronner le tout. Soit une augmentation globale de la somme à payer de  + 5,17 % alors que l’inflation, malgré le fort pourcentage des mois de juin et juillet 2008, n’était pour 2008 que de 1 %. Ces chiffres montrent que l’imposition flambe quoi que le laisse entendre la petite musique locale.
         Il serait bon que nos politiques qui ont en charge le mieux-être des citoyens s’inspirent de ce qu’écrivait Tibère aux gouverneurs de provinces qui lui conseillaient d’augmenter les impôts : « Le bon pasteur doit tondre ses brebis et non les écorcher ». 
Dépouiller toujours plus les Romarimontains pour placer des ralentisseurs, des panneaux « zone 30 » à tous les coins de rue quand ce n’est pas devant une porte d’entrée, refaire à grands frais un bâtiment tout à fait habitable en l’état ou chambouler le boulevard Thiers pour y introduire encore plus de stationnement payant me semble relever du coup de massue plus que de la raison et je ne vois là aucun investissement enrichissant pour la ville.
Le récent avis d’imposition que viennent de recevoir les contribuables Romarimontains, m’amène à penser qu’il faut lier le sac avant qu’il ne soit plein.
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